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LA PORTE DE HAL

Une publication de la Région 
de Bruxelles-Capitale

Le patrimoine est multiple. La revue 
BRUXELLES PATRIMOINES ambitionne d'en 
couvrir toutes les facettes et s'adresse à toute 

la population bruxelloise. Les questions qui 
concernent le patrimoine ne touchent pas 

qu'à l'histoire ou la technique de la rénovation ; 
elles visent aussi à l'inscription du patrimoine 
dans le projet urbain afi n de trouver un juste 
équilibre entre la sauvegarde du patrimoine 

et le développement socio-économique. 
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Une lacune dans l’enduit permit d’observer la 
maçonnerie construite en briques de petits 
formats de 18,5x8,5x4,5 cm caractéristiques des 
travaux réalisés par l’architecte dans cet édifi ce. 
À noter, la disposition particulière de l’ensemble: 
l’ouverture réelle de la porte est plus étroite 
que l’encadrement même qui comporte encore 
gonds et gâche (fi g. 2). Cette mise en œuvre 
répond à deux logiques, l’une structurelle, l’autre 
esthétique. La première s’eff orce de s’adapter 
à l’implantation de l’escalier en vis, la deuxième 
vise à uniformiser l’ensemble des dimensions 
des portes des étages. Cet agencement et la 
phase de transformation sont confi rmés par les 
plans des travaux eff ectués par Beyaert publiés 
en 18922. Postérieurement (phase VI), la pose 
de la cheminée monumentale entraîna une 
adaptation de l’ouverture de la porte à la hauteur 
du manteau. Une nouvelle huisserie, composée 
de simples planches assemblées, a remplacé le 
vantail ouvragé dessiné par Beyaert. À ce jour, 
les recherches archivistiques ne permettent 
pas de proposer une date d’installation de 
cette cheminée, qui doit cependant avoir eu 

L
’objectif était de déterminer si l’accès à 
l’escalier ouest du premier étage – situé 
dans l’emprise de la cheminée – résultait 
de la campagne de restauration dirigée 

par Henri Beyaert (1868-1870). Il s’agissait aussi 
de comprendre sa connexion avec l’installation 
de la cheminée. Dans cette optique, une étude 
archéologique comprenant un relevé détaillé de 
la zone englobant la porte ainsi que des enduits 
fut menée in situ. L’investigation fut limitée aux 
revêtements muraux par souci de préservation 
des enduits et des couches de fi nition anciennes. 
Elle permit néanmoins de distinguer pas moins 
de sept phases diff érentes dont deux phases di-
rectement associées à l’aménagement de la porte 
(fi g. 1). Ces résultats furent confi rmés et enrichis 
par une analyse des diff érents plans de l’édifi ce. 

Ainsi, il est apparu que le piédroit nord et 
le pan de mur contigu étaient de la main de 
Beyaert (phase IV) alors que le piédroit sud leur 
était peut-être antérieur (phase III). Ce nouvel 
aménagement résulterait de la construction de 
l’escalier en vis distribuant le deuxième étage. 

AVANT LA CHEMINÉE 
DE CORTENBACH… 
QUELQUES RÉSULTATS 

ARCHÉOLOGIQUES 
D’UNE ÉTUDE DES 

REVÊTEMENTS MURAUX

En 2007, dans le cadre du projet de restauration 
de la porte de Hal, la Direction des Monuments et 

Sites commanda aux Musées royaux d’Art 
et d’Histoire une étude préalable des maçonneries 
circonscrites par la cheminée dite de Cortenbach. 
Cette cheminée monumentale provient de l’hôtel 

éponyme situé à Malines duquel elle fut démontée 
entre 1853 et 1855 et remontée comme objet 

d’exposition à la porte de Hal à la fi n 
du XIXe siècle.1 

PHILIPPE SOSNOWSKA
Chercheur-doctorant, Université libre de 

Bruxelles 

Fig 1 

Vue d’ensemble de la 
cheminée, des maçonneries 

et de la porte donnant accès 
à la cage d’escalier (photo 
A. de Ville de Goyet, 2012 

© MRBC).
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lieu entre 1870 et le début du XXe siècle d’après 
l’iconographie dont on dispose3. Faut-il voir une 
mise en scène contemporaine de celle-ci avec la 
porte lui faisant face, provenant de la maison de 
la corporation des poissonniers démolie en 18724 
et dont le placement dans la porte de Hal a été 
réalisé avant 18755 ? Enfi n, cette analyse a permis 
de mettre en évidence deux phases antérieures à 
l’ensemble des travaux précédemment décrits. Il 
s’agit de deux couches de fi nition à la chaux dont 
la datation reste, à ce jour, relative. 

En guise de conclusion, nous ne pouvons qu’insis-
ter sur l’importance de l’analyse fi ne des enduits 
et des fi nitions lors des études préalables. Ce 
type d’investigation permet en eff et de préciser 
les phases successives apportées aux revête-
ments muraux, d’identifi er les ragréages locaux 
mais aussi de mettre en évidence les possibles 
modifi cations apportées en profondeur à la struc-
ture même du mur. Ces dernières ne pourront 
néanmoins être pleinement interprétées sans un 
décapage et un enregistrement archéologique 
minutieux. 
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NOTES

1. BRECKPOT, M., «Het Hof 
van Cortenbach te Mechelen ; 
een vergeten bouwwerk van 
Rombout Keldermans ?», 
Handelingen van de Koninklijke 
Kring voor Oudheidkunde, Let-
teren en Kunst van Mechelen, 
LXXXVIII, 1984, p. 207-212.

2. BEYAERT, H., Travaux 
d’architecture exécutés en 
Belgique par Henri Beyaert, 
architecte, vol. 1, E. Lyon-
Claesen, Bruxelles, 1892, pl.1. 
Ce constat a également été 
fait par Alexandra De Poorter 
et Michel de Waha pour 
l’installation de l’escalier en vis: 
DE POORTER, A., DE WAHA, 
M., « La Porte de Hal, vestige 
symbolique de Bruxelles », 
Bruxelles 1993. Résultats des 
premières fouilles réalisées 

Fig 2 

Relevé de la maçonnerie 
circonscrite par la cheminée 
et phasage des enduits et des 
couches de fi nitions
 (Philippe Sosnowska, 2008 
© MRBC-MRAH).
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IMAGE DE COUVERTURE
Parc de la porte de Hal  
(photo A. de Ville de Goyet, 2012 © MRBC)

 LISTE DES ABRÉVIATIONS 
ARB – Académie royale de Belgique 
AVB – Archives de la Ville de Bruxelles 
BRB – Bibliothèque royale de Belgique 
IRPA – Institut royal du Patrimoine Artistique 
MRAH – Musées royaux d’Art et d’Histoire 
MRBAB – Musées royaux des Beaux-Arts de 
Belgique 
MRBC – Ministère de la Région de Bruxelles-
Capitale – Centre de Documentation de 
l’Administration du Territoire et du Logement 
MVB – Musées de la Ville de Bruxelles 

ISNN
2034-578X

DÉPÔT LÉGAL
D/2012/6860/10

Dit tijdschrift verschijnt ook in het Nederlands 
onder de titel « Erfgoed Brussel ». 

GRAPHISME 
supersimple.be

IMPRESSION 
Dereume Printing

ÉDITEUR RESPONSABLE
Philippe Piéreuse, Direction des Monuments  
et des Sites de la Région de Bruxelles-Capitale, 
CCN – rue du Progrès 80, 1035 Bruxelles

Les articles sont publiés sous la responsabilité  
de leur auteur. Tout droit de reproduction, 
traduction et adaptation réservé.

CRÉDITS PHOTOGRAPHIQUES 
La majorité des documents ont été fournis par 
les auteurs et proviennent de diverses collections 
(références mentionnées à chaque illustration). 

Malgré tout le soin apporté à la recherche  
des ayants droit, les éventuels bénéficiaires 
n’ayant pas été contactés sont priés de se 
manifester auprès de la Direction des Monuments 
et des Sites de la Région de Bruxelles-Capitale.

COMITÉ DE RÉDACTION 
Jean-Marc Basyn, Stephane Demeter, 
Paula Dumont, Cecilia Paredes et Brigitte 
Vander Brugghen avec la collaboration  
d’Anne-Sophie Walazyc pour le cabinet  
de Charles Picqué, Ministre-Président chargé  
des Monuments et Sites.

COORDINATION DE PRODUCTION 
Koen de Visscher

RÉDACTION 
Dossier : Blaise Beaume, Marco Bollen, Sylvianne 
Modrie, Philippe Sosnowska, Wolfgang Vahsen 
Varia : Françoise Boelens, Thomas Coomans, 
Michael De Bouw 
News : Ann Degraeve, Paula Dumont, 
Myriam Goblet, Elisabeth Gybels, Michèle Herla, 
Michèle Kreutz, Harry Lelièvre, Isabelle Leroy, 
Cecilia Paredes, Brigitte Vander Brugghen

TRADUCTION 
Gitracom

RELECTURE 
Elisabeth Cluzel et le comité de rédaction. 

-PB 002 Couv-BAT.indd   2 5/06/12   10:01


